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ECONOMIE

Décentralisation : Réédition des comptes avant les passations de service
Après l’élection des maires et de leurs adjoints dans les 117 communes du Togo, l’on passera bientôt à la 
passation des services entre ces derniers et leurs prédécesseurs que sont les présidents des Délégations 
spéciales. Mais avant cette étape cruciale, ceux-ci doivent faire les comptes. En effet, le ministre de 
l’Administration territoriale, de la Décentralisation et des Collectivités locales, Payadowa Boukpessi, veut 
y voir clair. Le Togo est en train d’amorcer une transition vers une meilleure gestion des collectivités 
territoriales. Enfin notre pays va se conformer à cette forme de gouvernance qui est en vogue dans 
plusieurs pays en Afrique et dans le monde : la décentralisation. Cela va assurément libérer les énergies 
et booster le développement des communautés à la base, si tout se passe dans de très bonnes conditions.
Alors que l’on aborde la phase pratique de la décentralisation...
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74ème session des Nations unies
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Faure Gnassingbé échangera
avec des partenaires sur le PND
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Grande finale du 
championnat biblique Guinos

INCLUSION FINANCIERE

 

Le TPMP veut-il ravir
la vedette à Unir ?
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Le gouvernement 
prévoit une hausse de 
2,8 % du budget 2019

Finances publiques
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Le chef de l’Etat togolais prend part à la 74ème session de l’Assemblée générale des Nations Unies qui s’ouvre ce 
mardi 24 septembre à New York. Plusieurs activités sont inscrites au programme de Faure Gnassingbé dans le 
cadre de sa participation à cette Assemblée générale. Le président togolais profitera de sa présence aux Etats-
Unis d’Amérique pour parler entre autres du Plan national de développement (PND)...

Au cours du Conseil des ministres 
tenu la semaine dernière, le 
gouvernement a revu à la hausse 
le budget 2019. Le Conseil a 
modifié les dispositions de la loi 
de finances 2019. Un projet de 
loi a été adopté par le Conseil. Il 
modifie les dispositions de la loi 
de finances de 2019. 

‘’…Je peux dire 
aujourd’hui que le 
FNFI a nettoyé ma 
pauvreté’’, Kohan 
Yendouban, 
bénéficiaire 
APSEF à Naki-Est

La jeunesse doit reprendre
le flambeau de la lutte

Semaine européenne du climat

Guinos Fondation, dans sa 
démarche salutaire qui vise, autant 
que faire se peut, à permettre aux 
jeunes de s’approprier les saintes 
écritures, a organisé,...

Le mouvement Touche pas à mon président (TPMP) dirigé par l’honorable 
Beausoleil Obekou vient de commémorer ses deux ans. Pendant les 
festivités marquant cet anniversaire, les premiers responsables de ce 
mouvement ont réaffirmé leur volonté de voir le président Faure...
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La délégation de l’Union européenne au Togo, les ambassades de 
France et d’Allemagne viennent de lancer la deuxième édition de 
la Semaine européenne de la diplomatie climatique. Au moment 
où l’on assiste à la mobilisation de la jeunesse...
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Burkina Faso/ Congrès du CPD 
Sanctions contre les frondeurs et appel au 
retour de Blaise Compaoré

Sommet action climat
JVE et Oped interpellent le chef de l’Etat 
togolais

 

‘’…Je peux dire aujourd’hui que le FNFI a nettoyé ma 
pauvreté’’, Kohan Yendouban, bénéficiaire APSEF à Naki-Est

Dapaong, zone de fortes 
activités agricoles 
et commerciales. 40 

Km plus à l’est, une plaque 
indique Naki Est, une des 
localités les plus pauvres 
du Togo, selon le Système 
des Nations Unies. Tout au 
long d’une piste quelque peu 
cahoteuse, bordée d’herbes 
géantes, des femmes font 
des navettes à pieds, dans 
les deux sens, le pagne noué 
à la taille, fagot de bois ou 
bassine sur la tête. Direction, 
le champ, ou encore le 
marigot situé souvent à 
quelques dizaines de km.
Ici, les habitants vivent 

en dessous du seuil de 
pauvreté, avec moins d’un 
dollar par jour. Mais la dure 
réalité dans ce coin perdu est 
que même les billets et les 
pièces d’argent sont rares, le 
troc reste le principal moyen 
de commerce.
Seul Dieu sait, comme 
l’indique son prénom, Kohan 
Yendouban, cette veuve de 
50 ans sait comment faire 
pour survivre avec ses 6 
enfants. ‘’Seul Dieu m’aide, 
sinon voilà tout ce que je 
faisais’’, en désignant son 
étalage de boisson locale 
pimentée ‘’Dibali’’. Une 
activité jadis sporadique, 

Dans ce nouveau numéro de votre rubrique ‘’ Echos des bénéficiaires des Produits FNFI, Togo Matin, nous conduit dans la Région des Savanes 
pour partager les témoignages de Kohan Yendouban, bénéficiaire du Produit ‘’Accès des Pauvres aux Services Financiers’’ (APSEF).

Echos des Bénéficiaires des Produits FNFI

Musique togolaise / KanAa-Miabé Djanta
Après avoir "réculé", « KanAa » revient pour 
mieux sauter

Kohan Yendouban

Ceci est un programme du Secrétariat d'Etat chargé de l'inclusion financière et du secteur informel

pas de grands revenus, et 
donc pas de quoi sortir de 
son état de pauvreté, et 
souvent pas de quoi même 
s’acheter un pain de savon 
pour laver son linge.
Mais aujourd’hui, Kohan 
Yendouban a de quoi 
s’acheter son propre savon 
mais en faire également un 
commerce. Ceci à la faveur 
du microcrédit APSEF qu’elle 
a reçu du Fonds National de la 
Finance Inclusive. Un crédit 
de 30.000 FCFA, environ 
60 dollars, un prêt devant 
lui permettre par ailleurs 
de relancer son activité de 
production de boisson locale 
pimentée. C’est la première 
fois qu’autant d’argent 
circule dans les mains de 
notre interlocutrice, aucun 
membre de son groupe 
solidaire n’avait jamais vu 
autant d’argent non plus.
‘’ Je mets 200 FCFA chaque 
jour dans deux tirelires 
distinctes. Ce qui me fait en 
réalité 12 000 FCFA chaque 
mois. Ceci me permet de 
disposer des économies et 
de pouvoir rembourser mon 
crédit dans les délais. Malgré 
le fait que sois analphabète, 

je peux vous assurer que je 
sais gérer mon activité. Mes 
enfants ont été renvoyés 
du collège l’année dernière, 
faute de payement à temps 
des frais de scolarité. Mais 
déjà, cette année, j’ai payé la 
totalité des frais de scolarité 
en début d’année. Si mon 
business ne marchait pas, 
je n’allais pas payer de sitôt. 
A part le fait que j’ai pu 
relancer mes activités avec 
le microcrédit APSEF, tout 
est désormais propre autour 
de moi. Je peux dire que le 
FNFI a nettoyé ma pauvreté.’’
Jusqu’en 2008, on ne prête 
toujours qu’aux riches et 
aux personnes de condition 
modeste, les plus vulnérables 
restent toujours exclus 
des services financiers. Le 
Gouvernement tente alors 
une incursion dans le secteur 
de la microfinance avec un 
concept de développement 
à la base pour rapprocher 
davantage les services 
financiers des groupes 
les plus vulnérables, une 
première tentative qui ne 
parvient qu’à toucher qu’une 
infirme partie des besoins, 
aujourd’hui avec le FNFI 

l’Etat veut mettre les petits 
plats dans les grands. 

‘’La mise en route du 
FNFI, vient repousser 
définitivement les frontières 
de l’exclusion financière et 
sociale. J’en suis une preuve 
vivante. Je suis sorti de ma 
situation de précarité grâce 
au FNFI. Aujourd’hui je suis 
financièrement autonome 
et mieux insérée sur le plan 
social’’, confie Yendouban.

Depuis 2014, les différents 
témoignages des 
bénéficiaires du FNFI, ainsi 
que l’impact induit par 
cet instrument financier 
sur la vie de milliers 
de bénéficiaires nous 
confirment que le FNFI est 
durablement ancré parmi 
les puissants outils de lutte 
contre la pauvreté dans 
notre pays.

Le FNFI doit maintenir le cap, 
en mettant en œuvre des 
stratégies pour que tous les 
villages de notre pays aient 
accès aux mécanismes de 
financement inclusifs.

KD
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POLITIQUE

Présidentielle de 2020

Le TPMP veut-il ravir
la vedette à Unir ?
Le mouvement Touche pas à mon président (TPMP) 
dirigé par l’honorable Beausoleil Obekou vient de 
commémorer ses deux ans. Pendant les festivités 
marquant cet anniversaire, les premiers responsables 
de ce mouvement ont réaffirmé leur volonté de voir le 
président Faure Gnassingbé être réélu au premier tour 
de l’élection présidentielle de 2020 si ce dernier décidait 
d’être candidat. Mais le chef de l’Etat actuel étant le 
président d’un parti bien connu de tous, l’on se demande 
si le TPMP ne se substitue pas finalement à ce parti.

Le TPMP a été créé le 16 
septembre 2017 dans 
le contexte de la crise 

politique du 19 août. Son 
objectif était de s’opposer 
à ceux qui voulaient 
que Faure Gnassingbé 
quitte le pouvoir alors 
que ce dernier était 
en plein mandat. Pour 

l’honorable Beausoleil 
Obekou, il est impensable 
et inadmissible que l’on 
foule au pied l’institution 
qu’incarne le président 
de la République en le 
renvoyant du pouvoir 
comme certains donnaient 
l’impression de vouloir le 
faire.

Mais le calme étant revenu 
dans le pays, le TPMP ne 
compte pas baisser la 
garde. Le mouvement a 
continué de mener des 
actions visant à garantir 
la paix dans le pays et 
surtout à protéger la 
fonction présidentielle. 
Comme plusieurs 
autres mouvements qui 
apportent régulièrement 

... après l’élection 
des conseillers 
municipaux, des maires 
et de leurs adjoints, 
les autorités en charge 
de la décentralisation 
prennent les mesures qui 
s’imposent. Etant donné 
que les présidents des 
Délégations spéciales 
ont passé de nombreuses 
années à la tête des 
municipalités, un état de 
lieux s’impose avant toute 
passation des services. 
Dans une note, le ministre 
Boukpessi explique 

comment cela doit se faire 
et demande aux préfets d’y 
veiller scrupuleusement.
« Suite à l’élection des 
maires et de leurs adjoints 
dans les 117 communes 
que compte notre pays, 
je vous demande de faire 
préparer par les présidents 
des Délégations spéciales 
de préfectures et de 
communes, chacun dans 
son ressort territorial, les 
documents relatifs à la 
passation des services 
entre l’exécutif sortant 
et le nouvel exécutif 
des communes », écrit 
Payadowa Boukpessi.

Pendant plus de 30 ans, 
les Délégations spéciales 
ont utilisé les bâtiments, 
du mobilier, le matériel 
etc… appartenant au 
gouvernement. Même 
sur le plan financier, il 
est nécessaire que des 
comptes soient faits. L’on 
sait par exemple que des 
taxes étaient perçues dans 
les marchés. Il convient 
que l’on sache comment 
tout cela a été utilisé.
Dans sa note, le ministre 
de l’Administration 
territoriale demande en 
effet que dans les comptes 
figurent la situation des 

bâtiments administratifs, 
du matériel, du mobilier, 
du matériel roulant. En 
ce qui concerne les actifs 
financiers, le ministre exige 
la situation des comptes 
de disponibilités (caisse 
et banque), la situation 
des restes à recouvrer. 
Les comptes doivent aussi 
comporter les passifs.
Il s’agit notamment de 
la situation de chaque 
collectivité auprès de 
la Caisse nationale de 
sécurité sociale (CNSS), la 
Togolaise des eaux (TDE), 
Togo télécom, Compagnie 
énergie électrique du Togo 

(CEET) etc…, la situation 
des instances et arriérés de 
paiement et des dépenses 
engagées non mandatées.
Le budget de chaque 
collectivité, la situation 
administrative du 
personnel émargeant 
sur le budget de chaque 
collectivité et celle des 
contrats conclus avec les 
tiers doivent aussi figurer 
dans les documents exigés. 
En attendant donc les 
passations des services, 
ces comptes doivent se 
faire d’ici le 25 septembre 
prochain. 

Edem Dadzie

Teddy Edwards Mensah

Vilain contraste entre décisions des opposants et logique politique

« La politique de la chaise vide ne mène 
nulle part », renseigne Edwards Mensah
C’est devenu un secret de polichinelle, l’opposition togolaise, toutes tendances 
confondues, a du plomb dans l’aile. Pourtant, une partie des Togolais, s’accoudant sur le 
mouvement insurrectionnel d’août 2017 concocté par Tikpi Atchadam, avaient fondé leur 
espoir en elle. Mais depuis ce morbide passage socio-politique, les opposants, optant 
ponctuellement pour des choix bigarrés, ont dégringolé et sont dans le dénuement à 
quelques mois de l’échéance électorale. Qu’à cela ne tienne, le secrétaire général de 
l’Union des forces de changement (UFC), Edwards Mensah est persuadé, à bonne 
enseigne peut-être, que tout est encore jouable si l’opposition se ressaisit de sitôt ; 
difficile d’y croire.

Dans les colonnes du 
magazine Economies 
Africaines, le 

secrétaire général de l’UFC 
a suffisamment décortiqué 
l’actualité autour du parti 
et de son inconditionnel 
président Gilchrist Olympio 
: « A l’instar de Nelson 
Mandela ou d’Abdoulaye 
Wade, il joue un rôle clé 
dans la transition du Togo 
vers une démocratie 
multipartite et dans le 
processus de réconciliation 

nationale. Ce sont les 
circonstances particulières 
du pays, de notre parti ainsi 
que la volonté divine qui le 
maintiennent sur le devant 
de la scène pour assurer 
une transition pacifique ».
Tout en se félicitant de la 
qualité des relations avec 
les autres partis, Edwards 
Mensah s’est plié à l’évidence 
selon laquelle les leaders 
de l’opposition, pour sortir 
de leur torpeur notoire, 
doivent nécessairement 

abandonner toute initiative 
stérile motivée par des 
prétentions égoïstes 
: « Nos rapports sont 
corrects avec l’ensemble 
des partis de l’opposition 
extraparlementaire. Nous 
sommes heureux qu’ils 
aient participé aux élections 
municipales et qu’ils aient 
compris que la politique 
de la chaise vide ne menait 
nulle part ».

« Il faut rester fair-play »

S’agissant des récentes 
élections locales, l’homme 
politique estime qu’à l’avenir, 
son parti peut mieux faire : 
« Les élections municipales 
ont été difficiles. Les 
problèmes non résolus, 
comme la non-identification 
des populations, nous 
ont rattrapés, car de 
nombreux candidats ont eu 
du mal à constituer leurs 
dossiers, faute de pièces 
d’identité. À cela s’ajoute 
une asymétrie de moyens 

leurs soutiens au parti au 
pouvoir, le TPMP a tout fait 
pour maintenir la flamme.
Alors qu’approche à grands 
pas la présidentielle de 
2020 et que le mouvement 
fait le bilan de ses deux 
ans d’existence, l’on 
apprend que le TPMP 
soutiendra la candidature 
de Faure Gnassingbé si 
ce dernier se présente à 
l’élection présidentielle de 
2020. L’honorable Obekou 
déclare : « avec le thème 
je réélis le président 
Faure au premier tour en 
2020, nous nous sommes 
engagés pour que le 
président de la République, 
s’il est candidat, soit réélu 
en 2020 ».
Le TPMP à l’image d’autres 
regroupements, sur la 
base de critères objectifs 
est libre de choisir qui 
soutenir. La démocratie 

que nous voulons exige 
que l’on respecte le 
point de vue et les choix 
de chacun. Toutefois, 
alors que le président 
Faure n’a pas encore 
annoncé officiellement sa 
candidature et que son 
parti ne l’a pas encore 
investi, ne peut-on pas 
reprocher au TPMP d’aller 
trop vite en besogne ?
De plus, le TPMP 
chercherait-il à ravir la 
vedette à l’Union pour 
la République (Unir) 
qui pour l’instant reste 
imperturbable face aux 
annonces de candidatures 
auxquelles l’on assiste ? En 
tout cas, seuls l’honorable 
Obekou et ses camarades 
pourront dire pourquoi ils 
prennent de l’avance sur le 
parti de Faure Gnassingbé.

Edem D.

entre les participants, 
les dysfonctionnements 
d’ordre technique et/ou 
administratif (…). Comme 
parti politique, les résultats 
sont en deçà de nos 
attentes, mais il faut rester 
fair-play et continuer à se 
battre pour réduire le taux 
d’abstention et régler la 
question de la désunion de 
l’opposition ».

Enfin, le responsable du 
parti, très optimiste, a alerté 
: « L’élection présidentielle 
de 2020 représente un 
enjeu important pour la 
paix et la stabilité au Togo. 
La question de l’alternance 
dominera ce scrutin. Comme 
chef de file de l’opposition, 
dans le plus grand secret, 
comme des abeilles, nous 
travaillons. Nous affûtons 
nos armes pour ce rendez-
vous historique ». Le décor 
est planté ; wait and see !

Augustin Akey (Stagiaire)
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Blaise Compaoré

Boris Johnson

Burkina Faso/ Congrès du CPD 

Sanctions contre les frondeurs et appel au retour de Blaise Compaoré
Après de multiples reports et suspension par la justice burkinabé à la demande de 
certains membres du bureau politique, le congrès extraordinaire du parti Congrès pour 
la démocratie et le progrès (CPD) a eu lieu le week-end dernier. La justice a finalement 
autorisé la tenue de cette réunion qui s’est penchée sur la relecture des textes du parti. 
Occasion pour le président actuel de sanctionner les militants frondeurs et demander le 

Le dernier report remonte 
à juin dernier. Alors 
que cette séance 

extraordinaire avait pour 
objet la régularisation du 
bureau politique national du 
Congrès pour la démocratie 
et le progrès (CDP), chargé 
de désigner le candidat pour 
la présidentielle de 2020, 
une vingtaine de militants du 
parti avait saisi la justice pour 
suspendre sa tenue. Pour 
Achille Tapsoba, premier 
vice-président du parti, 
l’objectif de ses militants 
frondeurs est d’empêcher 

l’ex-parti au pouvoir de 
désigner un candidat pour 
la prochaine présidentielle, 
les frondeurs ayant choisi de 
soutenir la candidature de 
Kadré Désiré Ouédraogo, ex-
président de la commission 
de la Cedeao, sans l’aval du 
parti.

Environ 3 mois après, le 
congrès du week-end dernier 
a finalement été autorisé par 
la justice, permettant ainsi au 
parti de régler les différends 
qui gangrènent les relations 
du parti.

Fustigeant le comportement 
des militants qui ont traîné le 
parti devant la justice, Eddie 
Komboigo, actuel président 
du parti CDP, a prononcé des 
exclusions et des suspensions 
envers ces militants, dont 
certains sont du cercle fermé 
de Blaise Compaoré. « Nous 
n’avons plus à faire face à 
de simples frondeurs, mais 
à des dynamiteurs de notre 
parti. Il faut arrêter tout cela 
», a-t-il affirmé.
Comme pour réaffirmer 
l’importance de l’ex-président 
Blaise Compaoré dans la 

vie politique et sécuritaire 
du pays, le président du 
CDP a fait un bref aperçu du 
paysage sociopolitique et 
sécuritaire du pays tout en 
appelant au retour de Blaise 
Compaoré de tous ses vœux. 
« Un meneur de l’insurrection 
disait il y a quelques jours 
: on a l’impression que 
Blaise Compaoré est devenu 

Burundi

Accusé par l’Eglise de violence et d’acte d’intolérance 
politique, le gouvernement burundais réagit
Les autorités burundaises accusent des évêques du pays de cracher leur venin de haine, après que ces chefs religieux 
ont dénoncé l'intolérance et la violence politique à quelques mois de l'élection présidentielle.

Dimanche, des églises 
ont donné lecture 
d'un message de la 

Conférence des évêques 
catholiques du Burundi 
dénonçant les assassinats 
de personnes qui ont des 
opinions divergentes avec 
celles du gouvernement. Ces 
chefs religieux estiment que 
certains partis politiques 
burundais sont menacés.
Selon l'Agence France-Presse 

(AFP), de hauts responsables 
s'en sont pris vivement aux 
évêques catholiques dès 
samedi, après la fuite sur 
les réseaux sociaux de leur 
message pastoral.
« Certains évêques devraient 
être défroqués car c'est 
devenu une habitude : à 
la veille des élections, ils 
doivent cracher leur venin de 
haine à travers des messages 
incendiaires », a écrit samedi 

Willy Nyamitwe, conseiller en 
communication du président 
burundais, Pierre Nkurunziza. 
« Ils sont en train d'enseigner 
la division, ils accusent les 
imbonerakure (les jeunes 
du parti au pouvoir) d'être 
des tueurs », soutient M. 
Nyamitwe.
Selon l'AFP, M. Ndayishimiye 
accuse ces évêques de 
chercher à pousser les 
militants d'opposition à 

s'attaquer en premier à notre 
parti.

Qualifiés de milice par 
l'ONU, les Imbonerakure 
sont accusés d'être au 
cœur du système répressif 
burundais aux côtés de 
l'armée et de la police. Dans 
le message lu dimanche, 
les évêques catholiques ont 
fait part de leur inquiétude 
et préoccupation à 8 mois 

La lutte pour l’indépendance 
politique de l’Afrique du Sud 
a mobilisé l’attention du 
monde entier pendant des 
décennies, et a rendu le leader 
de cette lutte, Nelson Mandela, 
emprisonné pendant 27 ans, le 
prisonnier le plus célèbre au 
monde. Il fut libéré le 11 février 
1990 et devint trois ans plus 
tard, le premier président noir 
d’Afrique du Sud, le pays de 
l’apartheid.

Les sources des violences 
xénophobes en Afrique du 
Sud
Pour comprendre l’Afrique 
du Sud et la situation qui y 
prévaut, il faut savoir que 
l’Afrique du Sud est un pays 
européen érigé en Afrique par 
des émigrés blancs européens 
pour des Européens blancs. 
L’Afrique du sud, c’était au 
départ la colonie de la rivière 
Orange, la colonie du Transvaal 
et la colonie du Cap, la colonie 
du Cap qui allait former ce que 

l’on a appelé l’Union Blanche. 
En 1910, cette Union Blanche 
sera déclarée « dominion 
de l’Empire britannique », 
Johannesburg étant une ville 
qui ressemble plutôt plus à 
Berlin, Amsterdam ou Vienne 
qu’à Lagos ou Kinshasa. Pour la 
construire, les Boers, d’origine 
hollandaise, ont utilisé les 
Noirs africains comme main-
d’œuvre, et ensuite  les ont 
réduit en esclavage en les 
excluant de la citoyenneté du 
pays et en créant l’apartheid. 
L’apartheid est cette politique 
de développement séparé que 
les Etats-Unis ont connu sous 
la forme de ségrégation, selon 
la formule « séparés mais 
égaux ». L’État lui-même crée 
deux catégories de citoyens 
en privilégiant un groupe par 
rapport à un autre en leur 
octroyant des droits différents 
sur la base de la couleur de la 
peau.
Le régime de l’apartheid a donc 
réduit les africains, appelés 
tous Bantous, dans leur propre 

pays, au rang de citoyens de 
seconde zone, sans droits ni 
lois, tandis que les Blancs, 
qui se faisaient désigner  « 
Afrikaner », c’est-à-dire 
Africains, tout en étant une 
minorité, possédaient toutes 
les terres, tous les privilèges 
du citoyen sud-africain.

Très tôt, les Noirs sud-
africains vont engager la 
lutte anti-apartheid dans les 
rangs de l’African National 
Congress, ANC, le Congrès 
National africain, un parti 
politique centenaire, qui se 
voulait le porte-parole des 
sans voix : les paysans et 
les ouvriers africains. Pour 
avoir organisé et dirigé une 
grève en 1961, Mandela et une 
dizaine des leaders de l’ANC, y 
compris Jacob Zuma, seront 
arrêtés en 1962 et condamnés 
à perpétuité pour offense 
politique contre l’État.
En 1960 ce parti sera interdit. 
A sa sortie de prison en février 
1991, libéré par le président 

Frederick de Klerk, Mandela 
fut élu président de l’ANC pour 
conduire les négociations à  
plus de droit pour tous les Sud-
africains et pour l’organisation 
d’une élection générale ouverte 
à tous les Sud-africains, toutes 
races confondues. Jusqu’en 
1991, les Noirs sud-africains 
n’avaient pas le droit de vote.
L’histoire du pays jusqu’à cette 
date est jonchée de violences 
et d’assassinats politiques, 
surtout des militants et 
leaders de l’ANC. Voulant 
éviter le désastre économique 
de son voisin du Zimbabwe, 
Mandela fit tout, pendant son 
quinquennat à la tête de l’État 
sud-africain, pour protéger 
l’économie de son pays et 
sauvegarder les privilèges des 
Blancs. Il prit, toutefois,  le 
soin de faire écrire et adopter 
une nouvelle Constitution qui 
garantit la liberté d’expression, 
les droits des minorités et 
le droit de vote à tous les 
citoyens sud-africains dans 
une Nation arc-en-ciel. Mais 

de l'élection présidentielle 
prévue le 20 mai.
Ils dénoncent aussi les 
violences visant à étouffer 
certains partis politiques et 
à persécuter leurs membres.
Les relations entre le 
gouvernement de Pierre 
Nkurunziza, un évangélique, 
et l'Eglise catholique, qui 
avait pris position contre 
son troisième mandat, sont 
empreintes de méfiance. 
Pierre Nkurunziza a été 
réélu en juillet 2015, malgré 
la dénonciation de sa 
candidature par l'opposition, 
qui estimait qu'il n'avait plus 
le droit d'être candidat.

T.M.

Qui a mis le feu au poudre au pays de Nelson Mandela ?
la majorité des Noirs du pays, 
exclus du système pendant 
le règne de l’apartheid, n’ont 
toujours pas assez d’écoles 
pour l’éducation, de cliniques 
pour se soigner et du travail 
pour vivre décemment. Pour ce 
faire, le gouvernement instaura 
un programme dont l’acronyme 
anglais signifie « Abeille, 
BEE », pour leur émergence 
économique. 
Ce programme créa une 
petite élite de Sud-africains 
noirs millionnaires et patrons 
d’entreprise dans l’espoir 
de leur céder un peu de 
pouvoir économique. Cyril 
Ramaphosa, l’actuel président 
de la République sud-africaine, 
précédemment secrétaire 
général de l’ANC et dauphin de 
Nelson Mandela, profita de ce 
programme pour devenir un 
riche homme d’affaires tout en 
jouant un rôle prépondérante 
dans le parti. Mais pour la 

l’homme qu’il faut à notre 
pays. C’est ce que nous 
regrettons depuis des mois. 
C’est pourquoi nous lançons 
un appel solennel pour le 
retour dans des conditions 
dignes et honorables de son 
excellence le président Blaise 
Compaoré. »

Enfin, les militants du 
Congrès pour la démocratie 
et le progrès (CDP) ont 
officiellement demandé 
l’accélération de la mise en 
œuvre des conclusions du 
dialogue politique en vue 
d’un retour rapide de tous 
les Burkinabè qui sont hors 
du pays pour des raisons 
politiques.

T.M.

Suite à la page 11

Chronique
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74ème session des Nations unies

Faure Gnassingbé échangera avec des partenaires sur le PND
Le chef de l’Etat togolais prend part à la 74ème session de l’Assemblée générale des 
Nations Unies qui s’ouvre ce mardi 24 septembre à New York. Plusieurs activités sont 
inscrites au programme de Faure Gnassingbé dans le cadre de sa participation à cette 
Assemblée générale. Le président togolais profitera de sa présence aux Etats-Unis 
d’Amérique pour parler entre autres du Plan national de développement (PND) avec des 
partenaires.

Aux Etats-Unis, 
l’agenda du chef de 
l’Etat togolais Faure 

Gnassingbé sera chargé. 
Selon un communiqué 
rendu public par la 
présidence de la 
République, le président 
de la République 
togolaise échangera avec 
ses homologues et des 
partenaires sur la mise en 
œuvre du Plan national de 
développement. Ce sera 
l’occasion de montrer 
les efforts fournis par le 
Togo pour sa croissance 
économique et d’inciter 
les investisseurs et les 
opérateurs économiques 
à venir investir au Togo 

afin de contribuer à la mise 
en œuvre du PND. Le chef 
de l’Etat aura également 
des discussions avec des 
personnalités du monde 
économique. 
Au cours de cette 74ème 
session de l’Assemblée 
générale des Nations 
unies, M. Gnassingbé 
évoquera aussi les 
efforts et les résultats 
obtenus par le Togo 
dans divers secteurs 
de développement 
notamment la lutte 
contre la pauvreté, la 
couverture sanitaire 
universelle, la stratégie 
nationale d’électrification 
qui mise sur 50% 

d’énergies renouvelables, 
le volontariat, l'éducation 
et les infrastructures 
s o c i o é c o n o m i q u e s 
de base, précise 
le communiqué du 
gouvernement. Un 
entretien avec le 
secrétaire général des 
Nations unies Antonio 
Guterres est également 
au programme de la visite 
du président togolais. Les 
échanges entre les deux 
personnalités porteront 
sur les questions de 
développement et le 
rôle du Togo sur le plan 
international dans la 
préservation de la paix.  
La 74ème session de 

l’Assemblée générale 
des Nations unies se 
tient autour du thème : 
"Dynamiser les efforts 
multilatéraux pour 
l'éradication de la 
pauvreté, l'éducation 
de qualité, de l'action 
climatique et de 
l'inclusion". Elle réunit 
plusieurs chefs d’Etat 

et de gouvernement. 
La lutte contre la 
pauvreté, la protection 
de l’environnement, 
la santé pour tous 
et le développement 
durable feront l’objet 
des discussions pendant 
cette rencontre annuelle 
des Nations unies.

Félix Tagba

Faure Gnassingbé

Finances publiques

Le gouvernement prévoit une hausse 
de 2,8 % du budget 2019
Au cours du Conseil des ministres tenu la semaine dernière, le gouvernement a revu à la 
hausse le budget 2019. Le Conseil a modifié les dispositions de la loi de finances 2019. Un 
projet de loi a été adopté par le Conseil. Il modifie les dispositions de la loi de finances 
de 2019. 

Le projet de loi 
rectificatif est 
projeté à 1501,9 

milliards FCFA contre 
1461 milliards FCFA dans 
la loi de finances initiale, 
soit une hausse de 2,8%. 
Selon le gouvernement, ce 
projet de loi va permettre 
de revoir les dépenses 
en fonction des recettes 
prévues. « Le présent 
projet de loi de finances 
rectificatif, gestion 2019 
permet au Gouvernement 
de réajuster les prévisions 
de dépenses en fonction 
des recettes initialement 
attendues », indique le 
communiqué du Conseil 
des ministres.

Le communiqué ajoute 
que le gouvernement 
a poursuivi la mise en 
œuvre des réformes 
structurelles en vue d’une 
grande efficience dans 
la gestion des dépenses 
publiques. 
Selon le gouvernement, 
la mise en œuvre 
du Plan national 
de développement 
(PND) a nécessité 
des modifications de 
certaines dispositions 
du code général des 

impôts. Le budget prend 
en compte les axes 
stratégiques du PND.  Ce 
projet de loi sera soumis 
à l’Assemblée nationale.   
Le budget prend en 
compte l’évolution 
de l’environnement 
é c o n o m i q u e 
international. Les 
autorités togolaises 
se sont engagées 

à poursuivre 
l’assainissement des 
finances publiques 
et à prendre toutes 
mesures permettant 
l’accélération de la 
croissance économique 
afin d’assurer une prise 
en charge adéquate de la 
demande sociale.

Félix T.

Aide publique au développement

Une augmentation de 
12,9% sur la période 
2017-2018
Entre 2017 et 2018, l’aide publique au développement 
du Togo a connu une augmentation. Elle s’est établie à 
440,3 millions $, contre 389,85 millions $ en 2017, soit 
une hausse de 12%. Différents partenaires du Togo 
contribuent à l’aide publique au développement.  

Le rapport 2018 sur 
l'aide publique au 
d é v e l o p p e m e n t 

du Togo indique une 
hausse de 12,9%.  Les 
principaux partenaires 
du pays ayant contribué 
à cette hausse sont : la 
Banque mondiale avec 
21% des fonds, Exim 
Bank de Chine avec 12 
%, l’Allemagne avec 
11%, l’Union européenne 
(12%), le Japon (8%), la 
Banque ouest africaine 
de développement (7%), 
l’Agence française de 
développement (6%) et 
la Banque africaine de 
développement (4%).  

Les ressources ont 
contribué à la mise en 
œuvre du Plan national 
de développement 
(PND). D’après le 
rapport, 135 millions 
de dollars ont été 
consacrés au premier 
axe du PND qui vise la 
mise en place d’un hub 
logistique d’excellence 
et le développement 

d’un centre d’affaires 
de premier ordre dans 
la sous-région. Quant 
à l’axe 2 consacré 
au développement 
des pôles de 
transformation agricole, 
manufacturiers et 
d’industries extractives, 
il a obtenu près de 62 
millions. Le troisième 
axe du PND relatif à 
la consolidation du 
développement social 
et au renforcement des 
mécanismes d’inclusion 
a bénéficié de 243,75 
millions. 
Pour rappel, le 
gouvernement a 
annoncé des journées 
d’échanges sur 
l’aide publique au 
d é v e l o p p e m e n t . 
Ces journées sont 
prévues pour le mois 
de novembre prochain 
et seront organisées 
en partenariat avec 
l’Agence japonaise 
de coopération 
internationale (Jica).  

F.T.
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Donnez une légende à la photo ci-dessus

Photo du jour

Les bons plans et  les bonnes adresses

DR CORINNE JOULIN-KARKA ; Tél: 22 23 46 77
CLINIQUE BIASA; Tél: 22 21 11 37
CLINIQUE SAINT-RAPHAËL; Tél: 22 25 92 77
CHU TOKOIN; Tél: 22 21 25 01
CHU CAMPUS; Tél: 22 25 47 39 / 22 25 77 68
HORLOGE PARLANTE; Tél: 116

COURRIER EXPRESS

DHL (Qtier Nyékonakpoè, 15 78 ; Bd du 13 Janvier, 
Galerie Tountouli ) Tél: 22 21 68 51
EMS TOGO (Tél: 22 26 70 51)
FEDEX (276; Bd du 13 Janvier, immeuble FIATA; 1e 
étage) Tél: 22 21 24 96
TOP CHRONO (Assiganto; Av Sylvanus Olympio) Tél: 
22 21 73 68
SDV EXPRESS (Rue du commerce) Tél: 22 22 41 26

OPERATEURS TELEPHONIQUES

MOOV :Tél. 22 20 13 20
TOGO CELLULAIRE : Tél. 22 22 66 11
TOGO TELECOM : Tél. 22 21 47 14

SANTE GENERALISTES

HOTEL RESIDENCE « LES ANGES » Qtier : Foréver ; Tél : 
90 17 03 30 
HÔTEL BALKAN (Qtier Hédranawé) ; Tél : 22 61 30 63
LE MERLOT (Qtier Kassablanca) Tél : 93 05 11 11

OU MANGER ET DORMIR A LOME?

MUSCULATION ET MASSAGE
Le NAUTILUS-FITNESS: HOTEL RESIDENCE « LES 
ANGES»  Tél : 22 26 34 71 / 90 17 03 30

BODYBUILDING-CLUB (Rue des hydrocarbures) ; Tél: 90 
24 10 72
GYM CENTER (Qtier Nyékonakpoè, Avenue Joseph 
Strauss) ; Tél : 90 04 76 60
GYM FIL«O»PARC (Agoè Nyivé) ; Tél : 22 35 18 28
GYM GHIS PALACE (Qtier Baguida) ; Tél : 22 71 49 70

CLINIQUE UNIDIAL spécialisée en Hemodialyse / 
Tokoin habitat
Rue des filaos; Tel 23 36 01 00 / 90 39 45 72

AGENCE DE COMMUNICATION

COURS DE CAPOEIRA ; Salle GYM TONIC. 
Tél : 90 79 79 90
COURS DE ZUMBA : HOTEL RESIDENCE «LES 
ANGES»; Qtier : Foréver ; Tél : 90 17 03 30
COURS DE ZOUMBA (VITAL CLUB, Nana 
BLAKIME) ; Tél 90 30 38 75
CIE CADAM (Danse traditionnelle 
africaine) ; Tél : 90 15 39 87
 SALSA (Club Salsa 7- Henry Motra) ; Tél : 
91 70 61 86

SUPERS MARCHES A LOME 

FRUITS ET LEGUMES

DANSE ET COURS DE ZUMBA

AVIATION

AERO-CLUB DU GOLFE (Route de l’aéroport)
Tél : 22 40 04 99

AG  Partners: Sise à Cassablanca
www.couleurafrique.com 

Larry Event Day (LED)
Une agence évènementielle, Organisation 
d'évènement privé et professionnel
Communication, Location d'espaces
Conseils, Wedding Planner et Décoration
Tél/ 22 21 87 80 / Cel: 98 77 40 54
Avenue François Mitterrand rue des 
Cocotiers

CONCORDE (Atikoumé; juste à côté de l’UTB
RAMCO (Qtier Assivito, Av de la Nouvelle 
Marche)
LE CHAMPION SUPER MARCHE 
(Boulevard du 13 Janvier); Tél: 22 22 74 43

MARCHE ABATTOIR (Juste en face du Super 
Marche Le Champion)
MARCHE DE GOYI SCORE (Juste en face du 
Super Marche RAMCO)
PANIER BIO CENTRE MYTRO NUGNA 
(Qtier Adidogomé, carrefour des 
Franciscains), Tél: 91 81 25 38

AFT (Africa Fitness Time) Qt: Décon. Tél:  97 99 7919

AFT : Quartier: Décon. Tél:  97 99 7919

◙ Ambassade des Etats- 
   Unis; Tél: 22 61 54 70
◙ Ambassade d’Allemagne; 
   Tél: 22 23 32 32
◙ Ambassade de France; 
   Tél: 22 23 46 40
◙ Ghana Embassy;
   Tél: 22 21 31 94
◙ Ambbassade d’Egypte; 
   Tél: 22 21 24 43
◙ Ambassade du Niger; 
   Tél: 22 21 60 25
◙ Ambassade de Chine;  
   Tél: 22 22 38 56
◙ Union Européenne;
   Tél: 22 53 60 00
◙ Consulat de Belgique;
   Tél: 22 21 03 23
◙ Consulat de France;
   Tél: 22 23 46 40
◙ Consulat de Suisse;
   Tél: 22 20 50 60
◙ Consulat de Canada;
   Tél: 22 51 87 30
◙ Ambassade du Nigéria;
   Tél: 22 21 60 25
◙  Ambassade du Gabon;
   Tél: 22 26 75 63
◙ Ambassade du Brésil; 
   Tél: 22 61 56 58
◙ Consulat de Sénégal;
   Tél: 22 22 98 35
◙ Consulat du Burkina Faso. 
   Tel: 22 26 66 00
◙ Consulat du Niger; 
   Tél: 22 22 43 31
◙ Consulat du Bénin;
   Tél: 22 20 98 80
◙ Ordre de Malte;
   Tél: 22  21 58 11
◙ RDC; Tél: 90 08 38 53

  Quelques ambas-
   sades et consulatsdu 16  au  23 /09/ 2019

Pharmacies de garde de Lomé

BOULEVARD DOULASSAMÉ 22216549
CENTRE       FACE SGGG         22218330
ND DE MEDJ FACE BYBLOS 22352002
AMESSIAME             BÈ          96329760
DEO GRATIAS KOTOKOU        22218331
EMMANUEL  KODJOVIAKOPÉ  22213098
SOURCE DE VIE                       22224571
ST KISITO       BD. DE KARA 22219963
LIBERATION AV. LIBÉRATION 22222525
PROVIDENCE BD. JEAN PAUL II 22266648
UNIVERS  SANTE  CAMPUS   22618143
INTERNATIONALE BD. HAHO 22268994
APOTHEKA           KEGUÉ       22615757
RAOUDHA       TOGO 2000       91613332
PHARMACIE 2000         BE       22700169
CHRIST ROI         KAGOMÉ     22274666
ADIDOGOME   ADIDOGOMÉ   22505485
SILOE             APÉDOKOE      90802639
ACTUELLE           SÉGBÉ          22511172
JAHNAP             DJIDJOLÉ     22512286
VIGUEURAGBALEPEDOGAN 22516330
DELALI               CACAVELI    22250690
SOLIDARITE       AVÉDJI        22503707
ORCHIDEE          LEO 2000    22513040
APOLLON          AVÉDJI            70410107
ST MICHEL     AGOENYIVÉ     22517022
ST ESPRIT       AGOÈNYIVÉ  70402906
APOU ANTOINE AGOÈNYIVÉ  22191215
DIVINA GRACIA  AGOÈFIOV  93839100
EXCELLENCE          AGOE       22517787
ZONGO          TOGBLEKOPÉ   70452316
SANGUERA SANGUERA       70428080
BAGUIDA        BAGUIDA          70424777
AVEPOZO          AVEPOZO      22270486

Citation du jour

Nous sommes tous des aveugles. L'avare est un aveugle ; il 
voit l'or et ne voit pas la richesse. Le prodigue est un aveugle 

; il voit le commencement et ne voit pas la fin. La coquette est 
une aveugle ; elle ne voit pas ses rides. Le savant est un aveugle 
; il ne voit pas son ignorance, l'honnête homme est un aveugle ; 
il ne voit pas le coquin. Le coquin est un aveugle ; il ne voit pas 
Dieu. Dieu est un aveugle ; le jour où il a crée le monde, il n'a pas 
vu que le diable se fourrait dedans. Moi, je suis un aveugle ; je 
parle, et je ne vois pas que vous êtes des sourds.

oeuvres complètes de Victor Hugo

Mon frère, ne te fatigue pas pour 
essayer de satisfaire une  femme ... 

tu n'y arriveras JAMAIS ! Même DIEU n'y 
ait pas arrivé !

Il a donné des sourcils ... elles ont rasé 
pour redessiner,
Il a donné des ongles... elles ont coupé 
pour mettre des faux
Il a donné des cheveux ... elles préfèrent 
les faux
Il a donné des seins ... elles sont allées 
gonfler ça !
Il a donné le teint ... elles se se font « 
copier coller ou café au lait »

Il a donné des fesses ... elles ont mis cube Maggi dedans... 
QUI es-tu pour espérer satisfaire une femme ?  Repose-toi et 
contente toi d'observer. FAIS JUSTE TON DEVOIR.

b) Combien de triangles?a) Complèter les vides pour 
avoir un mot français
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Lire
« Les frasques d’Ebinto 
» d’Amadou Koné. Pp 
64-65

« …Je suis navré de 
ne pouvoir aller moi-
même faire ces achats, 
dis-je à Monique. Je 
ne voudrais pas que tu 
ailles souffrir en ville à 
chercher des portefaix 
pour transporter ce 
sac de riz. Cela ne fait 
rien, me répondit-elle. 
C’est la vie et il faut 
tout accepter jusqu’à 
un certain point… Tout 
accepter, elle l’avait fait, 
elle. Accepter et lutter, 
c’était l’essentiel et je 
ne l’avais pas compris. 

Monique partit. J’étais 
encore en convalescence 
et je n’avais pas repris le 
travail. Je restais donc 
seul à la maison. Tout 
était calme autour de 
moi et cela m’indisposait. 
J’avais peur du silence 
parce que j’avais peur de 
réfléchir. L’absence de 
Monique me pesait plus 
que je ne l’aurais imaginé. 
Je compris peu à peu 
que malgré ma haine 
je m’étais habitué à ma 
femme et qu’elle faisait 
étrangement partie de 
moi-même. Je me mis à 
flâner dans la maison et 
eus l’idée d’aller chercher 
un livre dans la vieille 
caisse où je conservais 
les volumes que j’avais 

amenés d’Akounougbé. 
Cela me fit du bien de 
revoir des livres que 
j’avais dévorés autrefois. 
Depuis combien de 
temps n’avais-je plus 
ouvert un roman, un 
recueil de poèmes ? 
Depuis que je ne croyais 
plus tirer quelque chose 
des livres qui me servît 
dans la vie. Je continuai 
de fouiller la caisse et je 
fus surpris d’y découvrir 
le Phédon de Platon, un 
livre dans lequel seule 
une anecdote m’avait 
intéressé. C’était le 
mythe du chant du 
cygne. Je lus ces lignes 
: « Quand ceux-ci (les 
cygnes) sentent en effet 
venir l’heure de leur mort, 

le chant qu’ils avaient 
auparavant, ce chant 
se fait plus fréquent et 
plus éclatant que jamais, 
dans leur joie d’être sur le 
point de s’en aller auprès 
de Dieu dont ils sont 
les servants. Mais les 
hommes avec leur effroi 
de la mort calomnient 
jusqu’aux cygnes : ils 
se lamentent, dit-on, 
sur la mort ; la douleur 
leur inspire ce chant 
suprême. 

Je refermai le livre. Je me 
dis qu’il se pourrait que je 
chante moi aussi si j’étais 
près de la mort. Tout est 
si absurde. Et quand on 
découvre l’absurdité de 
la vie, on ne peut vivre 

qu’à la condition d’avoir 
un idéal et assez d’espoir 
pour l’atteindre. Il faut de 
l’espoir, mais il ne faut 
pas passer son temps à 
le poursuivre. Car alors, 
l’espoir devient un but. On 
ne vit plus, on attend de 
vivre et on est surpris par 
sa fin. Le soir tombait sur 
la plantation. Monique 
n’était pas encore 
revenue. Elle attendait 
sans doute le camion 
de bananes puisqu’il 
n’y avait pas d’autres 
occasions. Je me mis à 
marcher lentement sur la 
route pensant rencontrer 
le camion. Il n’en fut rien. 
La nuit tomba et plongea 
la plantation dans une 
nuit opaque… »

Musique togolaise / KanAa-Miabé Djanta

Après avoir "réculé", « KanAa » revient pour mieux sauter
Néanmoins, il fit encore une petite pause dans sa carrière. Il faut reculer pour mieux 
sauter. Le rappeur togolais semble le comprendre ainsi. Il vient d’annoncer dans l’arène 
musicale togolaise 

KanAa-Miabé Djanta 
signe son retour sur 
la scène musicale 

togolaise. Pour reconquérir 
ses fans, le jeune artiste 
vient de lancer un nouveau 
single. «Elle m’a mordue la 
langue », est le titre de ce 
single. 

N’est-il pas vrai que la 
technologie nous facilite 
la tâche ? Au lieu d’une 
traditionnelle conférence 
de presse, l’artiste rappeur 
KanAa a préféré faire un 
« Direct Facebook » pour 
discuter de sa carrière, 

de son nouvel album en 
préparation et surtout de 
la fameuse polémique sur 
les cachets des artistes 
togolais. 

Sur sa page officielle « 
KanAa-Miabé Djanta », le 
rappeur a fait son direct. 
Et plus d’une cinquantaine 
de personnes l’ont suivi 
y compris les artistes. 
L’humilité, c’est aussi 
penser au bien-être des 
autres. Il n’a pas voulu parler 
uniquement de son retour 
dans le « Rap game », de 
sa carrière ou encore de 

son album en préparation. 
« KanAa-Miabé Djanta » 
s’est d’abord penché sur le 
problème des cachets qui 
se pose dans le show-biz 
togolais. 

Selon KanAa, il faut dire 
qu’il y a une hypocrisie 
sournoise au sein de la 
musique togolaise. Aussi 
semble-t-il que ces artistes 
eux-mêmes se trompent de 
combat, et cela leur coûte 
énormément d’être soudés 
et de décider pour le bien 
commun. Néanmoins pour 
lui, ce n’est nullement un  

problème d’être ensemble 
avec « Black T » ou encore « 
Pikaluz » pour l’amélioration 
des conditions de vie des 
artistes. « Il faut juste 
laisser de côté nos petites 
différences et se mettre 
ensemble pour le bien 
commun », a-t-il avoué. 

Pour l’artiste-chanteur 
KanAa, l’heure n’est plus 
aux balivernes, mais il est 
temps de poser des actes 
concrets. Il faut déléguer 
des tâches à des artistes 
responsables pour mener 
ce combat des cachets. « 
L’artiste n’est pas n’importe 
qui ! », a-t-il précisé. 
D’après KanAa, les cachets 
des artistes sont dérisoires 
et le traitement à l’égard 
des artistes togolais laisse 
à désirer. 

Bondissant sur son retour 
dans la musique togolaise, il 
avoue à quel point la scène 
lui a manqué. « J’aime trop 
la musique. Je ne peux pas 
l’arrêter », a réitéré KanAa 
avec enthousiasme. Il a 
révélé préparer activement 
son album. Cependant, il a 
préparé un lourd morceau 
avec l’artiste « Oli Big » 
intitulé « Elle m’a mordue la 
langue ». La sortie officielle 
de la vidéo est prévue le 27 

septembre prochain à 18H. 
Par ailleurs, il fait appel 
aux bonnes volontés qui 
veulent bien le soutenir 
d’une manière ou d’une 
autre à lui écrire sur 
son compte instagram 
: kanaabizou. Les dés 
sont jetés et les hostilités 
sont lancées, l’auteur du 
célèbre morceau « Tu n’es 
pas Dieu » ne compte plus 
reculer. Il revient donc 
en force et en puissance 
dans l’arène musicale 
togolaise. Azilar  Venunyé 
à l’état-civil, KanAa est un 
panafricaniste convaincu, 
amateur de culture et de 
communication, lyriciste 
hors-pair, qui ambitionne 
d’incarner à lui seul 
l’excentricité de Kanye West 
et la plume de Youssoupha.

KanAa se révèle à la 
musique togolaise au 
travers des « 585 boiz », le 
groupe avec lequel il a sorti 
un album « La force de nos 
rêves »en 2009. Il est peut-
être vrai qu’ensemble on 
va loin, et que seul on va 
vite. En 2014, fort de ses 
expériences précédentes, 
KanAa s’est lancé dans 
une aventure en solo. Une 
aventure qui semble bien  
lui réussir.

Nadia Edodji

KanAa
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Sommet action climat

JVE et Oped interpellent le chef de l’Etat togolais
Comme annoncé depuis un an, le secrétaire général des Nations unies, Antonio Guterres 
a convié les chefs d’Etat du monde entier pour un sommet de l’action en faveur de la 
lutte contre les changements climatiques. Des organisations de la société civile dont 
Jeunes volontaires pour l’environnement (JVE) et l’Organisation pour l’environnement et 
le développement (Oped), ont envoyé une lettre ouverte au chef de l’Etat togolais Faure 
Gnassingbé.

Le sommet de New 
York qui intervient à 
quelques semaines de 

la Cop 25 qui se tiendra à 
Santiago de Chili, a pour 
objectif de pousser les 
Etats à plus d’ambition 
pour plus de résultats 
dans la lutte contre les 
changements climatiques. 
En effet, malgré les 
multiples rencontres et 
initiatives auxquelles l’on 
assiste, l’on se rend compte 
que la planète avance 
toujours plus vers le pire.
Le secrétaire général 
des Nations unies veut 
donc amener chaque 
gouvernement à s’engager 
concrètement dans la 
réduction des émissions 
des gaz à effet de serre 
par l’adoption des énergies 
renouvelables. Ceux-ci 
doivent faire plus dans le 
cadre des Contributions 
déterminées au niveau 

national (CDN) et quitter 
l’étape des promesses 
pour celle des actions. 
Malheureusement, très 
souvent,  ce sont les pays 
qui polluent le plus qui font 
de la résistance pendant 
que les pays les moins 
avancés comme le Togo 
sont ceux qui subissent 
le plus les effets des 
changements climatiques.

Ceux-ci ont besoin de plus 
de moyens pour s’adapter et 
réorienter leurs politiques 
de développements. Les 
pays développés ont la 
responsabilité historique 
non seulement de changer 
leurs modèles mais aussi de 
financer la transition. Mais 
étant donné que cela traîne, 
il revient aux pays fragiles 
comme les nôtres de le leur 
rappeler énergiquement. 
La diplomatie d’accord, 
mais l’on attend plus de 

fermeté de la part de nos 
dirigeants.

Autrement, nous risquons 
de le regretter. C’est 
justement dans ce sens que 
JVE et Oped interpellent 
le chef de l’Etat pour que 
cette nouvelle occasion 
soit saisie. « La crise 
climatique s’accélère. Elle 
affecte nos ressources 
agricoles, halieutiques, 
hydriques. Elle freine 
notre développement 
et coûte de plus en plus 
cher à nos économies 
et à nos populations. Au 
même moment, les Etats 
responsables tournent 
le dos aux victimes du 
changement climatique 
et leur inaction place la 
planète sur une trajectoire 
de réchauffement de 3 à 
4°C d’ici la fin du siècle. 
Le continent africain ne 
peut pas se permettre 

L'ambassadeur d'Allemagne (à gauche), Bruno Hanses (au milieu) et l'ambassadeur de France (à droite)

Face aux limites 
jusqu’ici constatées 
dans la lutte contre 

les changements 
climatiques, la jeunesse 
qui est l’avenir, qui subit et 
subira de plus en plus les 

effets des changements 
climatiques, est appelée 
à reprendre le flambeau. 
Les mobilisations que l’on a 
connues ces derniers jours 
et dont les jeunes sont les 
principaux instigateurs 

montrent que si cette 
frange de la population 
s’engage, l’on aura des 
chances d’enregistrer de 
meilleurs résultats.

Que l’Union européenne 

d’en arriver là, puisque de 
vastes régions du continent 
seront invivables », déclare 
le communiqué.
L’heure est donc 
grave et les deux 
organisations attendent 
de la détermination et de 
l’engagement de la part de 
Faure Gnassingbé comme 
d’ailleurs de la part des 
autres présidents africains. 
Dans la lettre ouverte 
adressée à ce dernier, ils 
attirent l’attention sur trois 
priorités essentielles : la 

promotion des énergies 
renouvelables et de 
l’efficacité énergétique 
comme solutions au 
changement climatique, 
promouvoir une agriculture 
résiliente au changement 
climatique adapté aux 
réalités africaines telles que 
l’agroécologie, réaffirmer 
que l’adaptation reste la 
priorité pour l’Afrique et que 
nous avons besoin de plus 
de financements publics et 
additionnels.

Edem Dadzie

Semaine européenne du climat

La jeunesse doit reprendre
le flambeau de la lutte
La délégation de l’Union européenne au Togo, les ambassades de France et d’Allemagne 
viennent de lancer la deuxième édition de la Semaine européenne de la diplomatie 
climatique. Au moment où l’on assiste à la mobilisation de la jeunesse partout dans 
le monde, l’édition 2019 a pour thème : « la jeunesse et sa participation à l’action pour 
le climat ». Lors d’une conférence de presse hier à Lomé, les patrons de la diplomatie 
européenne ont donné plus de détails sur les activités de cette semaine.

s’engage aujourd’hui dans 
cette logique, cela est tout 
à fait normal. En comparant 
l’augmentation constante 
de la température du globe 
à la fièvre que connaît le 
corps humain en cas de 
maladie, Bruno Hanses, 
ministre conseiller auprès 
de la cheffe de la Délégation 
de l’Union européenne au 
Togo nous permet de mieux 
comprendre le phénomène 
du changement climatique. 
Et tout le monde sait qu’une 
fièvre qui n’est pas bien 
prise en charge conduit 
inévitablement à la mort. 
En effet, au-delà de 37°c, 
les organes du corps ne 
peuvent plus fonctionner 
correctement.

Il en est de même dans 
le cas du changement 
climatique. Si des mesures 
idoines ne sont pas prises 
rapidement, la planète ne 
pourra plus à un moment 
donner des signes de vies 
et abriter des vies. La 
semaine européenne du 
climat est une excellente 
occasion pour les acteurs 
de réfléchir à ce qui est fait 
au niveau local, mais aussi 
au niveau international, 
puisque la lutte est globale. 
L’Accord  de Paris prévoit 
de limiter le réchauffement 

bien en dessous de 2°C d’ici 
la fin du siècle. Mais, des 
scénarios récents nous 
amènent à 7°C d’ici 2100. Le 
monde est donc en retard 
sur les événements. Cela 
est inquiétant et il est clair 
que c’est une course contre 
la montre qui vient d’être 
engagée.

Au Togo, comme l’a si 
bien rappelé Marc Vizy, 
ambassadeur de France 
au Togo, des actions sont 
déjà en cours. La nouvelle 
stratégie d’électrification 
du pays laisse une part 
importante aux énergies 
renouvelables. D’autres 
initiatives comme le Projet 
d’appui à la lutte contre les 
changements climatiques 
(Palcc) et le projet Waca 
visant à lutter contre 
l’érosion côtière, sont en 
cours. D’ailleurs certaines 
de ces initiatives seront 
présentées lors de cette 
semaine.

Il s’agit notamment d’Eco 
mécénat Moijeutri d’Africa 
global recycling (AGR), le 
projet d’agroécologie du 
professeur Agbati, le projet 
de gestion des déchets au 
Togo de Bemah Gado etc…

Edem Dadzie
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Jeunes filles

L’association « Paham » se fait porte-parole de leurs droits
Parmi les associations de défense des droits de la jeune 
fille figure désormais l’association « Paham ». Cette 
dernière s’est fait connaître samedi 21 septembre 2019, à 
l’occasion  d’une assemblée générale tenue à Lomé.

Be a u c o u p 
d’associations de 
défense des droits 

de la jeune fille existent 
au Togo, mais Paham 
ne compte pas être une 
autre association de 
plus. Pour se démarquer, 

elle compte s’occuper 
spécifiquement  des 
problèmes  liés à la 
maltraitance, des 
violences et abus 
sexuels à l’endroit de la 
jeune fille.
L’association « Paham 

» qui se dit prête à 
travailler de concert 
avec les autres 
structures œuvrant 
dans le même domaine 
se fixe plusieurs 
objectifs à savoir : 
Aider la jeune fille à 
faire face aux différents 
préjudices causés 
par les abus sexuels, 
notamment corporel 

et psychologique ; 
accompagner la jeune 
fille en général et celle 
victime d’abus sexuel 
en particulier dans 
son insertion sociale ; 
soutenir et contribuer à 
la réalisation des actions 
de développement à 
l’endroit de la population 
jeune en l’occurrence la 
jeune fille ; etc.

Dirigée par Mlle 
Ali Magnim Yvette, 
l’association Paham 
est essentiellement 
composée de jeune 
hommes et de femmes 
qui se disent déterminés 
à mener leur combat 
jusqu’au bout.

R. Zakari

Guinos Fondation ou 
Fondation par la 
connaissance de la 

bible est un concept à 
caractère international, 
interconfessionnel, et 
para ecclésiastique qui 
organise régulièrement 
des concours bibliques à 
l’intention des jeunes et 
des enfants.

Dans les trois (03) 
catégories (championnat 
des débutants, 
championnat ordinaire, 
championnat smart), les 
compétiteurs venus des 
Assemblées de Dieu du 
Togo ; de l’Eglise pentecôte 
du Togo et du Ministère 
évangélique pour le salut 
des âmes, ont été soumis 
à différentes épreuves 
notamment le ‘’récit 
biblique libre’’ (à travers un 
sketch, chaque équipe met 

en scène le verset biblique 
qu’elle a au préalable 
choisi), ‘’découverte des 
débutants’’ (consiste 
à donner des indices 
sur des personnages 
bibliques et les candidats, 
s’appuyant sur ces indices 
et leur connaissance 
biblique, donnent le nom 
du personnage), ‘’culture 
générale chrétienne’’, 
‘’questions guinos’’ etc. 
A l’arrivée, pour ce qui est 
du championnat smart, Les 
sentinelles sont montées 
sur la première marche avec 
97 points, suivie de Vase 
d’honneur qui a totalisé 
75 points. Les victorieux 
ferment la marche avec 
65 points totalisés. Dans 
le championnat des 
débutants, AD Estao a 
surclassé ses concurrents 
avec un total de 650 
points soit une moyenne 

de 16,46 sur 20. Mesa Bè 
se classe deuxième avec 
une moyenne de 15,95 soit 
630 points et l’EPT Aflao 
Gakli complète le podium 
avec 605 points. Quant au 
championnat ordinaire, 
c’est l’EPT Gbenyedji qui 
s’est taillée la part du lion 
avec 883 points, suivies 
de l’AD Djifa Kpota (781 
points) et l’EPT Aflao 
Gakli (773 points). Nassou 
Koffi Samuel, capitaine 
de l’équipe des débutants 
de l’AD Estao n’a pas 
caché sa satisfaction : « 
C’est une joie énorme. On 
attendait vraiment cette 
coupe, nous avons travaillé 
toute une année, l’équipe 
s’est mobilisée. Aux 
organisateurs, nous disons 
merci et les félicitons ».
Interrogé, le pasteur 
Edouard Sakotogbo, 
président de Guinos 

Grande finale du championnat biblique Guinos

Tout est bien qui finit bien
Guinos Fondation, dans sa démarche salutaire qui vise, autant que faire se peut, à 
permettre aux jeunes de s’approprier les saintes écritures, a organisé, le dimanche 22 
septembre à la chapelle internationale Estao Fatad d’Atikoumé, à la sixième édition de 
la grande finale du championnat biblique. A la fin de la compétition  organisateurs et 
participants sont repartis avec le sentiment du devoir accompli.

Fondation, donne les 
raisons qui sous-tendent 
une telle initiative : « Nous 
organisons ce championnat 
pour permettre aux 
jeunes d’interagir avec les 
saintes écritures parce 
que la parole de Dieu, 
c’est la vie. Les jeunes 
n’étudient pas avec sérieux 
s’il n’y a pas d’examen à 
passer. Le système de 
championnat biblique, 
c’est pour qu’ils soient 
encouragés et viennent 
défendre leur église. 
Ainsi, ils s’évertueront à 
étudier sérieusement et 
ce faisant, ils apprendront 
beaucoup de choses qui 
leur permettront d’inviter 
d’autres pairs à s’enraciner 

dans la parole de Dieu ».
Pour l’édition 2019-2020, 
confie le président : « 
Nous allons fixer très 
prochainement la date pour 
clôturer les inscriptions 
et puis le championnat va 
commencer de manière 
effective. Nous n’allons 
pas observer de temps 
de repos parce qu’on doit 
étudier la parole de Dieu 
continuellement. Mais en 
attendant, nous allons 
organiser un match pour 
les 19 champions afin 
de déterminer le super 
champion que nous ferons 
voyager sur les Etats-
Unis pour trois ou quatre 
semaines ».

Augustin Akey (Stagiaire)

Remise de trophée

grande majorité de sud-
africains noirs, ce programme 
était trop lent. 
L’Afrique du sud étant devenu 
un pays indépendant, libre et 
ouvert, beaucoup d’africains 
du continent y affluèrent dans 
le but de rendre leur avenir 
meilleur. Togolais, Nigérians, 
Zimbabwéens, Sénégalais, 
Somaliens, Rwandais, etc. 
envahirent le pays. De nouveau, 
les Noirs sud-africains se 
retrouvent citoyens de seconde 
classe, cette fois-ci devant 
leurs confrères africains. La 
seule chose qu’ils ont apprise 
pendant le long règne de 
l’apartheid est la violence. 
Aussi vont-ils y recourir de 
nouveau pour s’attaquer à ces 
nouveaux venus du continent. 

Pendant qu’eux-mêmes tirent 
toujours le diable par la queue. 
Dans leur propre pays. Ils ont 
l’impression d’avoir combattu 
l’apartheid pour les autres 
africains qui, maintenant, leur 
volent leurs rêves.
La xénophobie, une preuve de 
l’incapacité de l’UA à résorber 
les conflits internes des Etats
La violence n’est pas la bonne 
réponse dans tous les cas 
possibles. Mais ce qui surprend 
le plus, c’est le silence des 
autres pays africains. Des 54 
pays qui composent l’Union 
africaine, trois seulement 
ont laissé entendre leur voix 
: Le Nigeria, la République 
démocratique du Congo et 
le Sénégal. Le président 
Muhammadu Buhari envoya 

des avions pour faire rapatrier 
ses compatriotes maltraités en 
Afrique du Sud et menace de 
nationaliser les sociétés sud-
africaines opérant dans son 
pays. Mais d’une population 
nigériane estimée à 100 000 
vivants en Afrique du Sud, 
seulement six cent personnes 
étaient prêtes à reprendre 
l’avion pour rentrer au Nigeria. 
Pas même 10 % de cette 
population. Qu’est-ce que cela 
peut bien vouloir signifier ?
Alors que le 21 mars 2018 
à Kigali, 44 des 54 pays de 
l’Union africaine ont signé le 
Traite créant la zone de libre 
du continent africain (Zleca), 
faisant de tout le continent, 
du sud au nord, une zone de 
libre circulation des personnes 

et des biens. La réaction du 
Nigeria, le géant économique 
du continent, face à la 
xénophobie, au moment où lui-
même annonce une monnaie 
commune pour la sous-région 
ouest-africaine, et après 
l’effectivité de la Zone de libre 
échange du continent, semble 
ne pas être la bonne. 
Le Sénégal, à travers son 
président, s’est prononcé, mais 
personne ne connaît le poids 
de son pays sur les sujets 
brûlants du continent. Quant 
au président de la RDC, Félix 
Tshisekedi, il vient tout juste 
d’être élu, et est en train de se 
chercher toujours. L’explosion 
soudaine de xénophobie en 
Afrique du Sud, ce qui était 
prévisible, nous montre une fois 

Qui a mis le feu au poudre au pays de Nelson Mandela ? Suite de la page 4

encore, que l’Union africaine 
n’a pas encore développé 
une capacité à résoudre 
efficacement les problèmes 
socio-politiques qui peuvent 
surgir ici sur le continent, dans 
un pays quelconque. Est-ce 
fini le temps des visionnaires 
comme Kwame Nkrumah, 
Jomo Kenyatta et autres Julius 
Nyerere au sein de l’UA, qui 
voyaient grand pour l’Afrique ?
Actuellement Cyril Ramaphosa 
a envoyé une mission de bon 
voisinage et d’excuses polies  
vers les présidents du Nigeria, 
du Botswana, du Zimbabwe, de 
la RDC pour les rassurer de la 
volonté de coopération et paix 
de son pays.

Une contribution de 
Primus GUENOU
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